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La Terre Sainte chère au cœur du Pape François

Devant le Pape à Vérone, Aziz et Maoz ont témoigné du désir de paix qui habite les coeurs des habitants israéliens et
palestiniens en Terre Sainte.

La Terre Sainte continue d’être au centre des préoccupations du Pape François qui ne se lasse pas
de renouveler son appel à la paix pour que la vie l’emporte sur la mort dans cette bande de terre
qui souffre tant en ce moment et qui est si chère au cœur de chacun. Ces derniers mois, à plusieurs
reprises le Pape François a souhaité une présence d’Israël et de la Palestine à ses côtés.

Le 18 mai, à Vérone, au cours de la rencontre « Arènes de la paix - Justice et paix s’embrasseront
» prévue dans le cadre de la visite pastorale du Saint-Père dans cette ville, un Israélien et un
Palestinien de l’association « Le Cercle des parents », qui réunit depuis des années les proches
des personnes tuées dans le conflit en Terre Sainte, ont brièvement fait part de leur expérience.
Maoz Inon est un entrepreneur israélien qui s’efforce d’œuvrer pour la paix. Ses parents ont été tués
par le Hamas le 7 octobre. Aziz Abu Sarah est palestinien et son frère a été tué par des soldats
israéliens. « Notre douleur et nos souffrances nous ont rapprochés, nous ont amenés à dialoguer
pour faire naître un avenir meilleur », ont déclaré Maoz et Aziz avant d’être interrompus par les longs
applaudissements de toutes les personnes réunies dans les arènes de Vérone à l’occasion de la
visite du Pape François. « Nous sommes des entrepreneurs et nous croyons que la paix est la plus
grande entreprise à réaliser », ont-ils déclaré avant d’aller ensemble embrasser le Pape François
qui leur a adressé des mots d’encouragement.

Quelques jours plus tard, les 25 et 26 mai, la première Journée mondiale des enfants a eu lieu
au Vatican, journée à laquelle une petite délégation de Jérusalem et de Bethléem a également eu
la joie de participer. Cette délégation a été reçue personnellement par le Pape François avec d’autres
enfants des zones de guerre. Malgré les difficultés rencontrées par ces jeunes, leur présence est
porteuse d’espoir. Les enfants de Gaza se sont joints spirituellement à l’événement en envoyant une
courte vidéo (en ligne sur Youtube).



- 2 -

 

Enfin, ce fut profondément touchant de revoir le Pape François le 7 juin 2024 dans les jardins
du Vatican, dix ans après l’invocation historique pour la paix en Terre Sainte. François a rappelé
l’événement en ces termes : « Le Président de l’État d’Israël de l’époque, feu Shimon Peres, et le
Président de l’État de Palestine, Mahmoud Abbas, avaient accepté mon invitation à venir ici pour
implorer de Dieu le don de la paix. Quelques semaines plus tôt, j’étais en pèlerinage en Terre Sainte
et j’y avais exprimé le grand désir que les deux se rencontrent, pour accomplir un geste significatif,
historique, de dialogue et de paix ». La situation actuelle semble nous plonger encore plus dans
les ténèbres que par le passé, et le Pape François, dans son discours prononcé en présence des
ambassadeurs accrédités auprès du Saint-Siège, en particulier ceux d’Israël et de Palestine, et de
plusieurs membres du Collège cardinalice, a poursuivi avec ces mots : « Chaque jour, je prie pour
que cette guerre s’achève enfin. Je pense à tous ceux qui souffrent, en Israël et en Palestine : aux
chrétiens, aux juifs, aux musulmans. Je pense à combien il est urgent que, des décombres de Gaza,
surgisse enfin la décision de faire taire les armes et, par conséquent, j’appelle à un cessez-le-feu ».

Il y a dix ans, un olivier a été planté dans les jardins du Vatican à l’occasion de cette prière pour la
paix. « Ce soir, nous voulons renouveler notre prière, nous voulons encore élever vers Dieu notre
supplique pour la paix, comme nous l’avons fait il y a dix ans. Nous voulons demander au Seigneur
de faire croître encore l’olivier que nous avons planté ce jour-là : il est déjà devenu fort, luxuriant,
parce qu’il a été à l’abri des vents et arrosé avec soin. De la même manière, nous devons demander
à Dieu que la paix germe dans le cœur de chaque homme, dans chaque peuple et nation, dans
chaque parcelle de terre, à l’abri des vents de la guerre et arrosée par ceux qui s’efforcent chaque
jour de vivre en fraternité », a conclu le Saint-Père.
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